
Suini Co- fecondesnòces étoient encore mis enpcnitencc; 
lumbm. quel’on mettoit auffi en penitence les ufuriers,

& méme ceux qui n’exerjoient pas l’hofpitali- 
té, & qui ne faifoient pas l’aumóne 3 que les 
Clercs qui ne donnoient pas leur fuperflu aux 
pauvres, étoient excommuniez ; que celui qui 
cotnmuniquoit avec un Heretique , étoit ex­
communi^ que Fon réordonnoit ceux qui a- 
voient été ordonnez par des Heretiques 3 que 
Fon qebaptizoit ceux qui avoient été baptizez 
par des Heretiques qui avoient des fentimens 
erronez fur la Trinité ; que l’on impoloit des 
penitences à ceux qui lailfoient tomber FHo- 
ftieoule Calice, ou qui commettoient quelque 
autre irreverence dans le Sacrifice par negligen- 
ceouparhafard ; que chez les Grecs on com- 
munioit tous les Dimanches, & que ceux qui 
necommunioient pas trois Dimanches confe- 
cutifs, étoient excommuniez -, mais que chez 
les Latins onlaiffoit à un chacun la liberté de 
communieroudenepas communier. Quel’on 
offroit le Sacrifice de la Meffe pour les Morts, 
& méme que Fon jeùnoit pour eux ; que les 
femmes pouvoient recevoir la Communion avec 
un voile noir ; qu’il étoit permis aux Evéques 
de donner la Confirmation dans une campagne 3 
qu’un Prétre pouvoit dire deux Meflès en un mé- 
mejourfur un méme Autel; qu’en cas de neceflité 
on peut faire fa confeffion à Dieu 3 que les peni- 
tences les plus communes étoient le jeùne, la fe- 
paration de l’Eglife, l’entrée en Religion.

. CUMIAN OU CUMIN.

Cumìan TL y a eu plufieurs Cumins en Hibernie. Ce- 
mCumin. -®-lui-ci eftapparemment celui dont on a enco- 

re une lettre écrite à Segenius , Abbé d’Hi, 
donnée par Ufferius dans une Colleétion de 
lettres d’Irlandois , par laquelle il veut perfua- 
der aux Irlandois qu’ils doivent quitter leur 
ùfage pour la celebration de la Pàque , & fe 
conformer à celui de l’Eglife Romaine. L’Au- 
teur du Penitentiel eftdansle méme fentiment; 
ain fi il eft àcroireque c’eft le méme : mais on 
nefqaitpasd’où ilétoit, ni qui il étoit. Quel- 
ques-uns cròyent que c’eft Cumin, Abbé d’Hi ; 
mais il n’y a pas d’apparence, puifque la lettre 
èft écrite à Segenius , qui fut Abbé d’Hi plu­
fieurs années avant que ce Cumin en prit pof- 
feflìon. Je croirois plutót que c’eft Cumin, 
furnomméFada, c’eft-à-dire, le Long , fils du 
Roi Fiachna , que l’on fait auffi Auteur d’un 
Hymne quicommence par ces mots : Celebra 
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Juda Fefta Chrifiigaudia. Il naquit, fil’on en Ctimia* 
croitles Annales du pays, l’an $92. & mourut mCumm. 
Fan 662. La lettre dontnousvenonsde parler 
eftécriteversl’an 63 4.

H E S Y C H I U S.

LEs Auteurs font fort partagez touchant Ht/ychlus.
I’àge & la profeffion de cét Auteur , dont 

le principal Ouvrage eft un Commentaire fur 
le Levitique. Le Cardinal du Perron Fa attri­
bue à Hefychius , Evéque de Salone , qui vi- 
voit fous l’Empire d’Honorius du temps du 
PapeZofime, &deS.Auguftin, parce qu’il va 
une lettre de ce Pape adreflée à cét Hefychius ,E- 
véque de Salone, & une lettre de cét Evéque àS. 
Auguftin. Tritheme&Sixte de Sienneout crù 
que celui dont nous parlons a étéDifcipledeS. 
Gregoire de Nazianze. Bellarmin, Pofièvin & 
Miratus attribuent les OEuvres qui portent le 
nom d’Hefychius, à Hefychius, Patriarche de Je­
rufalem , à qui s’adreffe la 4. lettre dui. livre des 
lettres de Saint Gregoire. La plus commune 
opinion eft que cét Hefychius étoit fimple Pré­
tre de Jerufalem; mais quelques-uns le mettent 
dans le cinquiéme , d’autres dans le feptiéme 
fiecl.e de l’Eglife. Nous fommes de Favis de 
cesderniers; car premierement, l’Auteurfedé- 
couvre dans fa Preface & dans fon Ouvrage qu’il 
écritàJerufalemi, fecondement dansunancien 
Manufcrit de la Bibliotheque du Roi. Il eft

, marqué dans le titre, que cét Hefychius eft de 
Jerufalem. Le titre de la lettre qui Ieri de Pre­
face, fait connoitre qu’il n’étoit que Prétre. Il 
eft con cu en ces termes : aiu Diaere Eu- 
t'jcbien , IJychius , pecheur ferviteur de J E- 
s u s-C H R 1 s T & Prétre. Il fe peut faire nean- 
moins qu’il ait enfuite été élevéà la dignité de 
Patriarche de Jerufalem 3 mais onn’en a point 
d’autre preuve que l’autorité de quelques Ma- 
nufcrits& de quelques nouveaux Auteurs , dans 
le titre defquels il portela quaiité d’Evéque, 
ce qui n’eft pas fort convaincant : & Photius 
qui a fait des Extraits de quelques Sermons de 

B cét

a Sfi’.l écrit àfierufalem.~\ Vaicifes parolesdans 
la Pretace , Deprecare ut fiat oblatio verbi mei ac- 
ceptabtlis , non JoLùm in fierafi.lem , fid & in ornili ter­
ra. Etdans le livre 6. rnartifefiat templum &
civitas hac fierufalem. Etaulivrey. Cognofiis autemett 
quAipfisfiudais evenerunt, ex ficfephi Hifioria.'. quorum 
plurima etiam nunc nofiris mi cernentium adjacent vifibus.


